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RESOLU ET DISSOUS 
     Dans le domaine scientifique il y a toujours un problème à résoudre. S’il n’y avait 
pas de problèmes, les sciences n’existeraient pas du tout. Donc un scientifique est 
toujours à la recherche d’une solution à un problème, et il devient lui-même 
problématique. Ainsi les sciences sont le problème et le scientifique est 
problématique. Pour quelle raison ? Einstein a dit un jour : « Je ne veux pas renaître 
en tant que scientifique. Si je dois renaître, j’aimerais être menuisier ». Il était 
sérieusement honteux de ses inventions, de ses recherches scientifiques et des 
théories sur la bombe atomique, qui causèrent le massacre d’un grand nombre 
d’êtres vivants. Il avait honte de sa carrière de scientifique. 
 
     Le point est ceci : les sciences étudient un problème pour lui trouver une solution. 
La spiritualité ne fait pas cela. Elle est un mystère dans lequel vous êtes dissous. Si 
quelque chose est résolu, il s’agit de sciences. D’autre part, lorsque, en spiritualité, 
vous vous dissolvez, vous n’existez plus. Votre identité personnelle cesse d’exister.  
 
     Bhagavān passe le long des lignes du darshan. Il vous regarde et vous Le 
regardez. Il y a un échange, un sourire, un croisement de regards, c’est tout. Mais, 
oh ! Que vous arrive-t-il ? Juste avant vous affichiez une expression renfrognée. Dès 
que Swami vous lance un regard, votre visage s’illumine comme d’un millier de 
bougies. Pourquoi ? C’est ainsi. Il n’y a pas d’explication.  
 
     Ainsi la spiritualité est un mystère, dans lequel nous avons à nous dissoudre ; 
non un problème à résoudre, comme dans les sciences. Vous vous dissolvez. 
Quand Bhagavān nous adresse la parole, lorsque Il nous accorde une interview, le 
frémissement que nous ressentons, notre façon de marcher, le rayonnement de 
notre visage, tout cela survient parce que nous sommes dissous.  
 
     Observez l’expression de ceux qui sortent de la chambre des interviews et 
commencent à partager leur expérience. Ils oublient tout, ils perdent de vue qui ils 
sont. Ils racontent, ils expliquent en détails ce qu’ils ont vécu : « Voyez-vous, Il nous 
a regardé de ce point là. Nous nous sommes levés et sommes allés dans cette 
direction. Il voulait simplement… » et ainsi de suite. Pourquoi cela se passe-t-il ? 
Parce que, en Sa présence, nous nous dissolvons. Il n’y a plus de question de 
« je ». L’ego, l’identité… tout a disparu. Il n’y a plus d’identification avec le corps, 
avec son statut social, sa conscience et sa personnalité. Tout a disparu, nous 
sommes dissous, c’est tout.  
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MANIFESTE ET NON-MANIFESTE 
     Les sciences s’occupent de la manifestation. Nous sommes tous munis d’un nom 
et d’une forme. Tout ce qui est créé, tout ce qui est en existence, porte des noms et 
a des formes. C’est ce que l’on appelle « Manifestation de la vie ». Cela signifie que 
le courant électrique, non manifeste, devient manifeste dans le microphone et autres 
appareils. De même le courant de vie quand il agit dans une forme. L’aspect non-
manifeste, nous l’appelons spiritualité. La vie non manifeste est spiritualité. Quand 
elle se manifeste, il s’agit de sciences. En effet les sciences voient la scène, tandis 
que la spiritualité est celui qui voit. Voilà la différence.  
 
     De plus, dans le domaine scientifique on dit parfois « oui » et parfois « non ». Un 
scientifique dira : « C’est comme ceci ». Un autre contestera : « Je suis navré, mais 
c’est comme cela ». Il y a des discussions et des argumentations. Thèses et anti-
thèses. Plaisant et déplaisant. Tout le monde est d’accord d’être en désaccord. En 
d’autres termes les sciences sont pleines d’acceptations et de rejets, d’affirmations 
et de négations. En revanche la spiritualité est synthèse, harmonie, unité. 
 
     Si quelqu’un affirme : « Ceci est mon expérience », je ne peux pas répondre : 
« Vous êtes dans l’erreur, ou vous avez raison ». Si quelqu’un me raconte son rêve, 
je ne peux pas lui dire : « Monsieur, votre rêve est faux ». Il s’agit de son rêve. 
Comment puis-je contester son expérience onirique ? Cela signifie que chaque 
chose est vraie telle qu’elle est.  
 
     La façon dont vous percevez Bhagavān est différente de ma façon de Le 
percevoir. Je ne peux pas contester la vôtre. De même ma compréhension ne peut 
pas être niée, ni mise en question. Cela signifie que tout est vrai. Votre 
compréhension, vos rêves, votre façon d’analyser, tout cela est un. Ainsi la 
spiritualité est synthèse et totalité, tandis que les sciences sont thèses et anti-thèses.  
 

CONDITIONNE PAR LE TEMPS ET L’ESPACE, OU AU-DELA D’EUX 
     Le point suivant concerne le fait que les sciences sont conditionnées par 
l’espace-temps. En chimie et physique on dira : «Sous d’égales conditions de 
température et de pression, des volumes de gaz égaux contiennent le même 
nombre de molécules ». Ici on mentionne la température et la pression. Donc toute 
loi scientifique dépend de ces deux éléments et est limitée par l’espace-temps. Au  
contraire, la spiritualité transcende le temps et l’espace.  
 
     Voici un exemple : Il y a très longtemps, Bhagavān matérialisa une chaînette en 
or. Il approcha de très près cette chaînette du Shivalingam. Comme vous le savez, le 
Shivalingam est honoré comme une déité. Donc Il posa la chaînette en or sur le 
Shivalingam et elle s’y attacha. En principe aucune chaînette ne pourrait rester 
collée à une pierre. Vous pouvez en faire l’expérience vous-mêmes, elle tomberait 
immédiatement. Aucune chaînette en métal ne resterait attachée à une pierre, c’est 
impossible.  
 
     En ces jours-là, il y avait un scientifique du nom de Dr. Bhagawantham. Celui-ci 
demanda : « Swami, je suis expert en physique. Après tout, ce Shivalingam est une 
simple pierre et la chaînette que Vous avez matérialisée est en or. Comment se fait-il 
qu’elle soit restée attachée à cette pierre ? » Baba rit et lui dit : « Au lieu de poser 
ces questions, vous pourriez penser ainsi : Celui qui est en mesure de matérialiser 
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cet objet, peut aussi le faire adhérer à la pierre. Celui qui a fait apparaître cet objet 
d’un geste de la main, ne peut-Il pas le faire se coller à cette pierre ? » Alors cet 
homme comprit que Baba était au-delà des lois scientifiques et il revint à son bon 
sens. Une fois que nous comprenons que Baba transcende les sciences, nous 
ouvrons la porte à une autre dimension. Aucune température ne peut y faire quoi 
que ce soit. 
 

UN ARC-EN-CIEL EN UN BRULANT JOUR D’ETE 
     Il y a bien longtemps, un Américain, un photographe/cameraman d’Hollywood, 
vint ici, sous la pression de son épouse (Vous savez que, durant l’ère Saï, les maris 
sont poussé ou attirés par leurs épouses. Ainsi les femmes sont des locomotives qui 
tirent les compartiments que sont leurs maris. Nous ne sommes peut-être pas 
ouvertement d’accord, mais c’est une vérité universelle, un fait certifié. Les femmes 
ne sont pas tranquilles, tant que les maris ne les suivent pas).  
 
     Donc, cet acteur d’Hollywood, qui était aussi écrivain et metteur en scène, avait 
été « forcé » de venir ici.  Avant de partir de chez lui, il avait déclaré à ses amis : « Si 
je suis supposé accepter Bhagavān comme le fait ma femme, je demanderai à 
Swami de créer pour moi un arc-en-ciel. Une telle chose ne peut pas sortir de Ses 
manches. Si je fais l’expérience d’une chose semblable, je serai convaincu de 
l’authenticité de Swami ».  
 
     Le lendemain de leur arrivée, cet homme et son épouse grimpèrent sur une 
colline des environs. Ils s’assirent sur le sol pour observer le panorama, de ce 
sommet, dans toutes les directions. Il était environ 11.30 du matin. Le soleil brillait 
fort. Soudain ils virent un arc-en-ciel au-dessus d’eux. Ce n’était pas un arc-en-ciel 
ordinaire, en forme d’arc. Celui-ci se dressait tout droit dans le ciel. Puis il 
commença à se dissoudre lentement depuis le bas vers le haut, tandis qu’ils 
regardaient la scène.  
 
     Voyant cette manifestation, l’homme fut stupéfait. Il se dit : « C’est incroyable ! Je 
n’ai parlé de mon désir à personne, mais Baba l’a réalisé ». Ils descendirent 
immédiatement de la colline et se joignirent aux lignes du darshan. Le lendemain, 
Swami s’arrête devant lui et dit, avec un grand sourire : « Eh bien, comment as-tu 
trouvé Mon arc-en-ciel ? » 
 
     Swami y va très, très doucement et nous donne tout le temps, Il nous tend une 
longue corde à laquelle nous pendre. Ainsi, durant le darshan, cet homme fut appelé 
en interview. Ce type de personne reçoit rapidement une interview, parce qu’ils ont 
des doutes. Au contraire, ceux qui L’ont accepté comme Divin n’ont pas besoin 
d’interview. Ceux qui ne sont pas appelés pour un colloque, peuvent en conclure 
qu’ils sont déjà déclarés et confirmés fidèles ; pour eux ce n’est plus nécessaire. 
Vous n’avez pas besoin d’être convaincus, vous savez que Baba est Dieu.  
 
Le Prof. Anil Kumar continuera à nous aider à développer notre compréhension de la 
spiritualité, lors de la prochaine session. Merci de votre attention.  
 

OM SAÏ RAM 


